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Le campus arlonais de l’ULiège veut faire rayonner la culture du risque dans toute la 
Wallonie. Pour que les citoyens se préparent à gérer au mieux différents risques, à 
commencer par les inondations. 

 

Lydie Picard 

 

C’est une première sur le campus arlonais et en province de Luxembourg, " et en Belgique 
francophone ", souligne Pierre Ozer, spécialiste des risques environnementaux et climatiques. 

 

Cette semaine, s’est tenu le premier Forum interdisciplinaire sur la gestion des risques liés aux 
inondations, avec en mémoire l’épisode douloureux de 2021. L’événement qui se décline en 
ateliers, conférences, expositions… a affiché complet, preuve d’un " réel engouement ", 
commente le professeur. " Vu le succès qu’on observe ici, on veut faire circuler ce dispositif en 
tout ou en partie dans d’autres lieux en province de Luxembourg et en Wallonie ", poursuit-il. 

 

Parmi les objectifs: poursuivre le travail mené en termes de culture de risque pour qu’en cas 
d’inondations, les choses ne se déroulent plus de la même manière. Et donc sauver des vies. 

 

Le gouverneur de la province de Luxembourg, Olivier Schmitz, qui s’est emparé des enjeux en 
matière de culture de risque depuis plusieurs années, a participé activement à ce forum, ainsi 
que la nouvelle association LuxResponse. 

 

Avec les expériences de terrain 

 

" Nous avons croisé l’expérience académique et scientifique, avec l’expérience d’acteurs de 
terrains, d’associations socioculturelles, en faisant rentrer dans le jeu les hommes et femmes 
politiques qui s’occupent de gestion de crise, mais également les différentes disciplines 
(pompiers, protection civile, armée, police…), avec l’implication de personnes qui ont vécu au 
plus près les inondations de 2021, c’est-à-dire les sinistrés, en créant des moments où tout le 
monde puisse se rencontrer et échanger ", détaille Pierre Ozer. 

 

Avec des ateliers, des masterclass, des documentaires, des conférences-débats, du théâtre, une 
expo… 



 

Sans oublier l’implication d’une soixantaine d’étudiants du campus. 

 

L’objectif est aussi de sensibiliser le grand public afin qu’il comprenne l’importance et l’intérêt de 
la culture du risque. " Le gouverneur disait très justement lorsque la tempête Kirk a touché notre 
territoire en octobre dernier, qu’il a été extrêmement facile de mobiliser les uns et les autres dans 
les zones touchées par les inondations de 2021, cela a été bien plus compliqué ailleurs , reprend 
Pierre Ozer. L’objectif est que cette culture du risque aille au-delà des personnes qui ont été 
touchées." 

 

Vu le succès de ce premier Forum, le campus arlonais de l’ULiège compte en organiser un autre 
l’année prochaine, toujours lié à la gestion de risque, et à l’environnement au sens large. " On 
pense à une autre thématique, la souveraineté alimentaire et le risque de rupture 
d’approvisionnement. C’est un risque émergent, peu exploré " A voir si ce thème sera retenu, car 
l’Université n’est pas la seule à choisir, ce Forum mêlant les disciplines étant une co-
construction. 


